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soudaineent bloui par des crIirs le génie A voir aupplamtre, dans le riitritions de l'inst.ructin ptîi lique en France. 3. oui let it utnent
pace d'un an les splendeurs dt ixetième siècle En Atuuèrique, on de son déècè, eonsIëiller lionorire' de lUniversité, inspectur-gèneral de
crée bien dei villes n un jour, inais il nlit faut pas songer à voir surgi td l'instruction publlique, otliior ile li légion l'honneur, chevalier de l'ordre
ces agglomérations de pupleS et d'diices nnisiÊ, des produltions du" d Chaîrlv I d'spagne, ibtlre du la commissioî entrale de la eocite
nature aussi relevée, qui ne peuvent étre que li cons quence d'un Certain (le gêugrJpliu e Paris ete.
ordre d'idées, de dispositions et de faits fortuits ou intelligents. Il nous Marie Nichola; louillet tnquit à Paris, ni litp, d'une taImille

iaitrait aujourd'hui cent Nliehel Atige que nous vi eiqriq)u1ar'-vigt 'hllells ltrînuriers à laquelle on doit des atnes du lute qui dléî. orenIt divers
din-tnent'de trop, et le cent'ixn cr'veruit de (Mim ou devrait abun r u ilme de Eurie et dendninues ietion en lin' ui t, Il t'ivt

à l culture de la vigne ; eontiine fait l'luuondon danssa iaut mlittud par 'a tte'., rete veUve, et ll l'hiitituiiOn de (dtlatrb cit il fit
de St. Charles. de ides études. Il critra en t U'ole nort ile et k étude< teri

' Nous somnmes au règne de la inacitie ; le. faveurs du a frtune apler- d Ies il vop ucc îetiv ntî plusieurs ratinr.ae, d ens inedn dtri
tiennent pour le motent à toue cshè ritiers de Daguerre, à tous eus etnts diveruis institutions du 1l'niversité. En 1 Iouis I. de Slvaiv il fut
trouve"s tlu l'airt, nés d'un perfecdoemnut di chimie et de quelques 'untn t iaitl du cltifeil de i ustructin pulique' et v nlK0 ecou1uiller
rayons d lumnière.-ll faut bieu que le eoleil luieL pour tout le monde. loinoraire dl lUiveriit et I upicteur de l'Aeit dii 'aris.
Quand tO%. Ces itmdlitstrieux fablricant4 du figures seront devenus nmbttilrux Dès Ii il punia un / "'rui r"ametu de f.auir 'r(et p:f/ue
comme les étoiles du Iiruitneînt, lorsqu'ils teuront reproduit tout cep qui [.La îreniè re éd'ition de m'it Pictionviire r "il "' trftolre et do q r).ie

peit tomber sous leï setns, quand toie les individus de qatru loi ein gnI- qui vi vet ridue, rn ttiu; vinig'tièiv dition, t dlnt me calclle
rations auront fait recoîlier à l'infini leur l% rtrtit prise de tro art k qu'il a ntenant plusd uulliexemplairî rè 1 iidus sur toute i ur-

et de|îprotil, à toutes les 1iilque.k inesates de leur atrrière, del'aiz le facedu globe, par'ut e.n l a t" 'pècilit recoinatu r Itni ruite,
maillot jusqu'à la dernière griniace que la tuort nous fait jetier à la vi' dit M. Va pruI, acuseill de 1 gni oide, iilqrouva par '. \relie v qui' de
alors 'euvre intelligente relIrendra sans doute tout son mérita aux yeux l'aris, il fut Illrtant déféré au rait'ége ut tuits ltilex ; mi aurtetour
de Ila foiue, et l'ouvrier cotmmencera à vivre. i VIyage de lume, -auteur par diverSe rectifientions lit lever l'in ten)i

" Les visiteurs de l'exposition du .Irr ii ni divent doni 111c pus et lit ajouter à toute les autres llrollati culles du Saint-Pr'." Li
trop s'étonner s'ils n'ont pas trouvé une ditférence n'table entre elle-ei et l'remniitre éditiu ainsi approuv' date de 185;ý M. BIouillet publia el 185 il
celle de l'année dernière. Le but de la soci-té tn'uut pa de' fcer hti lrit re édliti''u du ihet vr dra irco't IvUr' et der, 'iri, qui
source du beau, tuiis de favoriser peu à peU soi u hetet; et o'n s i'4t du nmte foru.t uie lu dictionnaire 'istI et du géoÿpic et qui
action, pour le notment, ne peut être que limitée à certaiîs rsuliî. teh aii u au!i pluisieurs ditiîi Ds tranin oliutius, ia plu4 philo
que ceux-ci: offrir un lieu convenable pour f.ire connaltre le Ilbjets d'.rt, sophiquiesi ue'u-l it donnéI M. luillet un raig levé þamtai le s

ceqtérir qtelqueu.ns de ceru oujeta 1îir foernier le noyat Jiltte(ollectiiin éruditý de notre Sinle. Noius c itermet4 uqti 'Iiti.n vt n tes et ountt -
publiue et prélauer ls preuiers éléments d'une école le dusiti, îuuis enfini, utires. î rr 't Ae 'ru'pa Cilli e " y ((clk etit i'e
montrer à tous avec quel go4t et quel esprit plusieuirs citoyens ,avent ut-r maire) et sa traiduction aèe7 rcente (lu iruîiir voluiîe date de I C7) '
de leur fortune, en itvittant les anateure à expo-e.r queilque fois dali le 'u h de I fi u iavec tous les écla irisn'ti'it nc' ireius pour lintelli-

tnusée ue partie de leur collection privéei gnvee ce philo phe' enttin sn édition des tuvres de taon.
" Ce but le l'asociItiotn ainsi ilétiniî il est facil' de détimo întrer qu'elle a Il a étu auSci colla'trteur de plusi'trs pudicatin p riudî î dii-

fait, cette année, tu grand pas. Le nonIre de inctItbres (Lui rIt teigýnait tioriaires et eyckédius. Peu d'homeu s ont rempli tant île loneCtiion
pas deux ceit lannnée dertére, est art-iré à plus de quatre ce tj iriimi;'Il li imna llte t acom''ili ln mêtme teimps autant de tratvaüi rieux et
les peintures exposées en il804 dépîas.aent à peine le clhiflre de 1IeO, cette dillicilîe. Les haut fnctionnaires de ht! t utJe Il'iniversité. !e îre-ýaient
année, elles arrivernt à celui de 25 Et le oeuvres de inérite Se initretit ins l'égli:tu et au cimutière à ss funitille', qi euret lieu le ilcódtt.
dans la métite progresu!on. 3L Dai',lui était tiiN de 's colli gueisetelur r lrInIni dundisci sr

Ian passé, l'exposition i'et restéu oturte rtt leu publi' que durat i trois sur sa tuille, suiinti l1'isage reçu en 't incu ir. lu aPis tatts, onl
oui quatre jours, cette année elle i duré près d'un mttoi. Cette inple renarquit le Pèolivaint, jésuite, et, l'ublîé 7alaune directeur diiuciége
comparaiison de nombres constate slfisametncit le d¾veliupetment de cette le St. tnisla' Ce dernier aurait dit en plurant A .h 1 i l'ot savait
entreprise méritoire.i tout le bien qu'il a fait P 1. lIouillet étit uissi boln ut charitablu'instriî

"i Sans doute qtte cctte exposition de peitutr' e la lueur dui glu/., quel- et laborieux. Il lali'se elti fils, M. Illiile Bouillet, sous-prJet Sétiur.
qu'intensité que 'on donne au foyer lumineu: net ps uniIe 'ureis Li perte de plusieur ptrentt, beau-frére, gende et petite-fillet elle le

invention ; d'autant plus qîte les tableaux restent exposés durant le jour, et son amti itîtitme le libraire Hliclette conîtril)uèreît à avancer a mtort
(lue les rayons du soleil, si rayons il y a, leur arrivent dans une direction
tout--fat imprévne quand on a d'abord disposé les objets.

Maintenant, ci l'on ne considère lue la valeur intrinséque de l'exposi- -------
tion de cette année, il est aisé de constater encore uit progri marqué sur
les aunées précédentes. l'eut-étre qu'il s'y trouve moins de leinturies de
nérite fournies par les artistes et les anateurs de Montréal ; iai5, en D OCO U M E N T S O FF1IO I LS

revanche, nous avons eu l'avtntage d'en voir plusieurs trés-jolies, qupi ont
éth envoyées de Nev-York et de Bilstoi, Ceci est n excellent rI'suîltt.

911 fait voir d'abord, que l'action de l'Art i.>ition s'étend déjà atî
loin ; ensuite, qu'il s'établit un lien de Communication entre les sociétés de
ces deux grandes villes et la iiôtre, puis, enii, u1ti se forme chi'z nous ue T u l uin rî I ioni dil Sellet ion dfi dent nSupét ure
centre d'intelligence Ù côté d'on centre d'itll'ires, qui doit tendre it con- pou'url'îuie 1, en vertilu l'iTetu 14 V ict.. chal
pléter et A perfectionner notre état social, et à nous assurer nte importance
et une gloire plus durables. Plus nous pourrons attirer ai milieu( de notus IsTi. No. vin:i
d'Suvres étrangeres remarquables, plus nous donnerons aux hoimnes set-
sibles ait beau, dles moyens le comparer et d'apprendrel et aux artistes une
occasion 'établir plus solidement leur répuutitiino-. n.

Comme dans4 toutes les expositions île l'école atglaise, 'iitirIelle
occupait ici une place importante. Il nie suflit dinscrire les nons (le ceux
qui ont montré dans leur choix le plus de boit gout : MM. W. Xottiain, W.

utninglinm, II. Lyman, A. Wilson et M. .1. D. King, l'infatigable et zélé
ce)missaire le l'exposition, ont dans leurs cabinet des produits chanîuîtt. t TTUT .
de cet art éphémère, dont plusieurs ont tous les mérites dull ginre.

t -Je dois encore signaler ici tnle veuvre spéciale et vraiment exquise le Z.
1. I.Satlham, de Montréal. C'est une illustration l'urne poeie de

Longfellow, le 1Ph'nmoma .'ýlpijp, composée à l'entre de Chine et divip par
petits tableaux que l'auteur a distribués dans le texte. Le pinceau a ravi
cet accent le mystérieuset mélancolie qui domine dans le chanet dute poète.
Lougfello'r serait charmé de voir sa pensée revêtue dîttne forme autssi
fidèle, aussi transparente, aussi poétique à la vite. ége MeC 9 07 00 2359 00

Il Notre art n'a pas lrésent Ai l'expositioit ilmesure le toius les efforts Ai Pour e do salaireu lit
qu'il a faits depuis qîuelques années il ne s'est pas montre sos toutes les dró"wr e n lt utinryale, du tmes.
formes qu'il prend déjà ini dehors. La sculpture et la peiture ornemen- sager et deese eselles... ..... . G7lo 0 671 (10
tales, l'arcitecture, soit des genres qui denandent à être étuios rton sur ]ishol s o -lle7 500................... Ill 5 00 1687 00
des plans et des dessins, mais sur des nonuments déjà cotts

ttULLUTtN DES LETTRES.

pLa lete île M. Bouillet aiteour de ulusieurs ouvrages tui jouisceit 717 0
d'Vue grande poptlarité, a aussi fait un vide dans le personnel de l'admi-


